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Plusieurs dynamiques traversent le mois de mai avec l’enchaînement de week-ends prolongés 
qui désorganise le marché. Les ventes se concentrent sur le début de semaine, avec un 
acheminement jusqu’aux clients parfois perturbé. L’alternance entre climat mitigé et périodes 
de temps ensoleillé, perturbe également le consommateur ainsi que le bon écoulement de la 
production régionale. 

Fruits et légumes du MIN : demande perturbée par les jours fériés et la météo

Le mois de mai, entrecoupé de périodes de ponts, est 
caractérisé par une activité mitigée sur le Marché d’Intérêt 
National (MIN) de Nantes. La succession de soleil et chaleur 
avec des températures plus fraîches influe sur la demande, 
qui certes progresse mais pas à hauteur des espérances. 
De nombreuses concessions de prix sont nécessaires pour 
éviter les pertes surtout en produits de saison, malgré la 
progression de la fréquentation des marchés de plein air.

La campagne du chou-fleur breton arrive à son terme. Les 
difficultés d’écoulements persistent avec une offre toujours 
supérieure à la demande. Malgré une hausse des cours 
moyens sur le mois, les prix pratiqués restent inférieurs à 
ceux pratiqués les années précédentes. Ainsi, le cours moyen 
mensuel du chou-fleur français catégorie 1 de mai 2025 sur 
le MIN de Nantes (1,59 € HT/pièce) est toujours faible et bien 
inférieur à celui de mai 2024 (-58 %) ainsi qu’à la moyenne 
quinquennale (-39 %). La concurrence est vive en légumes 
à ratatouille comme l’aubergine ou la courgette. En mai, 
les disponibilités en aubergine française progressent face 
à une concurrence espagnole encore bien présente. Sur 
la première moitié de mois, les prix moyens pratiqués sur 
l’origine France s’améliorent pour s’effondrer sur la seconde 
partie de mai.  Ainsi, en moyenne sur le mois de mai, le cours 
moyen mensuel de l’aubergine française catégorie 1 sur le 
MIN de Nantes (2,22 € HT/kg) est inférieur de 5 % à celui de 
mai 2024 (2,34 € HT/kg) mais reste supérieur de 8 % à celui 
de la moyenne quinquennale (2,05 € HT/kg). En courgette, la 
demande peu soutenue en raison de la météo défavorable 
impacte les cours et les volumes issus de la production 
nationale ne s’écoulent pas suffisamment. Les prix sont 
nettement inférieurs à ceux des années passées (1,28 € HT/kg), 
soit -35 % par rapport à mai 2024 (1,97 € HT/kg) et -16% par 
rapport à la moyenne quinquennale (1,52 € HT/kg).

En fruits, le commerce de la banane retrouve une certaine 
dynamique suite aux difficultés logistiques de ces derniers 
temps. Les cours restent bien portants en raison d’une belle 
demande, boostée par des mises en avant promotionnelles 
dans la grande distribution. Les prix moyens pratiqués sur mai 
(1,40 € HT/kg) sont supérieurs de 5 % à ceux de mai 2024 ainsi 
qu’à la moyenne quinquennale (1,33 € HT/kg).

Source : RNM - FranceAgriMer

Source : RNM - FranceAgriMer

Source : RNM - FranceAgriMer
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Pomme : une commercialisation concentrée dans le bassin Centre-Ouest	

En mai, la première quinzaine écourtée par les jours fériés 
accentue l’activité de la pomme en station. Une bonne 
dynamique commerciale est observée sur les variétés 
Chantecler et Gala, dont l’offre se raréfie. Le marché de la 
Golden se fluidifie ponctuellement grâce à la réduction de 
l’éventail variétal. En milieu de mois, le rythme habituel - 
plus calme - prend le dessus. La commercialisation poursuit 
son avancement dans le bassin Centre-Ouest, les stocks de 
pommes se concentrant géographiquement dans l’ouest. 

Les retombées économiques restent néanmoins limitées 
avec une demande qui s’oriente doucement vers les fruits à 
noyau dont l’offre limitée, débute avec une fourchette de 
prix élevés. En fin de mois, des réajustements sont observés 
en Gala tandis que les stocks de Golden restent encore 
conséquents pour la période. Dans les vergers, les opérateurs 
s’activent pour lutter contre l’infestation du puceron cendré 
et les premiers vols de carpocapse. 

Le cours moyen mensuel de mai 2025 des pommes Gala origine 
France catégorie I 170/220 g (1,45 € HT/kg) est supérieur de 7 
% à celui de mai 2024 (1,36 € HT/kg) et de 7 % à la moyenne 
quinquennale (1,35 € HT/kg).

Source : RNM - FranceAgriMer

Le cours moyen mensuel de mai 2025 des pommes Golden 
origine France catégorie I 170/220 g (1,27 € HT/kg) est inférieur 
de 5 % à celui de mai 2024 (1,34 € HT/kg) et supérieur de 1 % à la 
moyenne quinquennale (1,26 € HT/kg).

Source : RNM - FranceAgriMer

Fraise : commerce satisfaisant

Après des conditions idéales de pousse, la météo plus 
fraîche de début mai a eu des conséquences sur la 
qualité de la fraise et sur les ventes qui restent malgré 
tout satisfaisantes. Progressivement, à partir du milieu 
du mois, la variété Gariguette commence à décliner au 
profit des variétés plus tardives qui atteignent leur pic de 
production. Hormis le week-end du 1er mai où la demande 
a été très forte, l’écoulement est régulier, sans être excessif. 

Les prix sont relativement stables. Les producteurs de 
Sologne représentent la plupart des volumes échangés et 
certains producteurs des régions limitrophes ressentent 
une concurrence marquée face à cet afflux. En fin de 
mois, la variété Gariguette ne représente plus que 5 à 10 
% des volumes. Logiquement la demande commence à se 
détourner de la fraise pour se porter vers les fruits à noyaux 
qui apparaissent sur les étals.

Le cours moyen mensuel de mai 2025 de la fraise Gariguette 
Centre-Ouest catégorie I barquette 250 g (9,74 € HT/kg) est 
inférieur de 8 % à celui de mai 2024 (10,56 € HT/kg) et supérieur 
de 2 % à la moyenne quinquennale (9,55 € HT/kg).

Source : RNM - FranceAgriMer

Le cours moyen mensuel de mai 2025 de la fraise standard 
Centre-Ouest catégorie I barquette 500 g (5,13 € HT/kg) est 
inférieur de 15 % à celui de mai 2024 (6,00 € HT/kg) et de 3 % à 
la moyenne quinquennale (5,30 € HT/kg).

Source : RNM - FranceAgriMer
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Radis : réduction des disponibilités
Après un passage difficile, le commerce du radis se relance 
début mai. En effet, les pics de production sont passés sur 
l’ensemble des bassins nationaux et l’offre commence à 
décliner. Ainsi, les opérateurs voient leurs stocks diminuer 
tandis que la demande reste constante, permettant aux 
cours d’augmenter rapidement (+ 0,14 € HT/la botte de radis 
entre les semaines 18 et 19). Cependant, cette situation ne 
dure pas avec des cours se dégradant à l’approche de la 
mi-mai. La demande recule et des problèmes de qualité font 
leur apparition sur quelques lots. En fin de mois, les défauts 
de qualité se généralisent, provoquant à nouveau des 
concessions tarifaires. Le mois de mai se termine avec des 
cours moyens similaires à la moyenne quinquennale, mais 
bien inférieurs à ceux de 2024. 

Le cours moyen mensuel de mai 2025 du radis Pays de la 
Loire (0,62 € HT/la botte) est inférieur de 13 % à celui de mai 
2024 (0,71 € HT/la botte) et supérieur de 3 % à la moyenne 
quinquennale (0,60 € HT/la botte).

Source : RNM - FranceAgriMer

Tomate : offre abondante et crise conjoncturelle 

Le début du mois de mai est fluide pour les marchés des 
tomates rondes et grappes. Les conditions climatiques 
ensoleillées favorisent la consommation des crudités. Ainsi, 
la demande est très active et à la recherche de volumes, 
ce qui permet aux opérateurs de conserver des cours 
fermes sans difficultés.  Cependant, la dégradation de la 
météo et le rafraîchissement global entraînent un recul de 
la demande, se traduisant de prime abord par une légère 
baisse des cours pour maintenir la bonne dynamique 
de marché. Cette situation perdure, passée la première 
quinzaine du mois et les premiers signes d’inquiétudes 
apparaissent chez les opérateurs, qui voient leur production 
augmenter rapidement tandis que la demande reste limitée. 
Cette hausse de la production, généralisée à l’ensemble du 
territoire, provoque la hausse des stocks chez les opérateurs. 
En fin de mois, l’absence de demande en tomate (hors petits 
fruits) entraîne des prix anormalement bas (PAB) suivi d’une 
déclaration de crise conjoncturelle. 

Le cours moyen mensuel de mai 2025 de la tomate grappe 
Pays de la Loire catégorie Extra (1,26 € HT/kg) est supérieur 
de 3 % à celui de mai 2024 (1,22 € HT/kg) et inférieur de 1 % à 
la moyenne quinquennale (1,27 € HT/kg).

Source : RNM - FranceAgriMer

Salade : une offre très soutenue dopée par des conditions climatiques fastes

Début mai, la production est essentiellement composée 
de salades de plein champ sous voile de forçage. Avec 
une météorologie exceptionnellement propice au 
développement des cultures, l’offre est abondante. Dès le 
début mai, le flux de transactions régresse et les volumes 
écoulés se révèlent insuffisants face au potentiel disponible. 
La baisse de la consommation, malgré l’attractivité des prix 
pour le consommateur, serait liée à divers éléments tels 
que la concurrence inter bassins ou encore la présence non 
négligeable des jardins familiaux. La conséquence directe de 
ce marché dégradé oblige les opérateurs à des destructions 
de produits en surmaturité au champ. Les destructions 
en culture opérées - faute de débouché commercial - 
accentuent les retombées économiques négatives de cette 
faible rémunération.

Le cours moyen mensuel de mai 2025 de la Batavia blonde 
Centre-Ouest catégorie I (0,60 € HT/pièce) est inférieur 
de 26 % à celui de mai 2024 (0,81 € HT/pièce) et égale à la 
moyenne quinquennale.

Source : RNM - FranceAgriMer
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Concombre : actif en première décade, le marché devient moins aisé par la suite

Les arrachages des premières cultures de concombres 
se généralisent en mai. En cette semaine du premier mai 
ensoleillée, soutenue par les promotions, le marché est actif 
avec une demande bien présente. Le retour à la hausse des 
prix négociés se confirme. Par ailleurs, la même tendance 
observée sur les marchés européens rassure la profession. 
La première quinzaine passée, la météo moins favorable 
à la consommation et la concurrence tarifaire perturbent 
les transactions. Les prix fléchissent et certains stocks se 
constituent. En fin de mois, la (faible) production nantaise 
et orléanaise se stabilisent. Celle du Roussillon est très 
élevée et ne trouve pas toujours preneurs. Avec une météo 
variable et à l’approche de l’Ascension, le commerce est 
sans excès et des stocks persistent dans certaines structures. 
Avec une concurrence nationale et européenne toujours 
perceptible, l’objectif premier de la profession est d’écouler 
le disponible.

Le cours moyen mensuel de mai 2025 du concombre Pays 
de la Loire catégorie I calibre 400-500g (0,74 € HT/pièce) 
est inférieur de 9 % à celui de mai 2024 (0,81 € HT/pièce) et 
supérieur de 12 % à la moyenne quinquennale (0,66 € HT/
pièce).

Source : RNM - FranceAgriMer

Asperge : un cœur de campagne compliqué

Début mai, la production d’asperge du Centre-Ouest retrouve 
son rythme de croisière avec une part toujours importante de 
gros calibres. Les bâches blanches sont mises en place pour 
limiter le développement des aspergeraies et l’altération des 
pointes. Même si quelques stocks se constituent, les week-
ends prolongés successifs permettent d’obtenir une régularité 
de la demande avec des concessions logiques de prix. Ensuite, 
avec l’arrivée d’une météo plus fraîche, la demande est plus 
réservée. Hormis les quelques promotions en botte 1kg, les 
ventes quotidiennes sont faibles voire instables et la demande 
se fait attendre. Tout est fait pour réduire la production (arrêt 
des jeunes aspergeraies, etc.). Les jours suivants sont peu 
réjouissants et les stocks ne cessent de croître. Les places 
commerciales boudent l’asperge. La concurrence nationale 
n’est pas d’actualité, les autres bassins de production 
approchant de leurs fins de campagne, contrairement à celle 
néerlandaise qui est agressive sur les marchés de gros. En 
réaction, l’AOPn Asperge alerte la grande distribution pour 
qu’elle maintienne significativement l’asperge française sur les 
étals où les nouveaux produits d’été sont présentés. A la veille 
de l’Ascension, la production ne cesse de décliner et face à 
une demande sans excès, l’équilibre « offre-demande » est 
de retour avec des stocks qui se résorbent progressivement, 
accompagnés de quelques hausses de prix. La filière amont 
est rassurée, mais n’a que rarement observé un mois de mai 
aussi perturbé.

Le cours moyen mensuel de mai 2025 du plateau 5 kg de 
l’asperge blanche du Centre-Ouest catégorie I calibre 16/22 
mm (5,62 € HT/kg) est inférieur de 6 % à celui de mai 2024 
(5,98 € HT/kg) et supérieur de 6 % à la moyenne quinquennale 
(5,32 € HT/kg)

Source : RNM - FranceAgriMer
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Alliums : amorce de fin de campagne : linéarité en oignon jaune alors que l’échalion est très re-
cherché	

En mai, la fin de campagne de l’oignon jaune est proche. 
Le nombre d’opérateurs restant sur le marché est restreint 
et les prix européens sont en hausse. Cela permet au 
marché de s’éclaircir. Les volumes commercialisés, jugés 
insuffisants depuis plusieurs semaines, reviennent à un niveau 
satisfaisant. Les cours sont revalorisés, tant sur le marché 
grossiste qu’en grande distribution. Les opérateurs disposent 
de stocks suffisants pour alimenter le marché jusqu’à la 
commercialisation de la prochaine récolte, fin juin.

La fin de la campagne de l’échalion approche également, avec 
un net déficit de produit. La jonction avec la prochaine récolte 
est assurée grâce à la régulation des ventes, afin d’honorer 
les contrats commerciaux. Dans ce cadre, les prix étant 
préalablement négociés, n’évoluent plus. 

Le cours moyen mensuel de mai 2025 de l’oignon jaune 
catégorie I calibre 60-80 mm (0,41 € HT/kg) est inférieur de 13 
% à celui de mai 2024 (0,47 € HT/kg) et de 15 % à la moyenne 
quinquennale (0,48 € HT/kg).

Source : RNM - FranceAgriMer

Le cours moyen mensuel de mai 2025 de l’échalion catégorie I 
calibre 30-50 mm (2,10 € HT/kg) est supérieur de 106 % à celui 
de mai 2024 ainsi qu’à la moyenne quinquennale (1,02 € HT/kg).

Source : RNM - FranceAgriMer

Prévisions de récoltes 2025
La DRAAF assure un suivi conjoncturel des principaux légumes et fruits régionaux tout au long de l’année.

Les informations sont issues d’une enquête réalisée auprès des organisations de producteurs de la région et de 
quelques producteurs individuels.

En tonnes CONCOMBRES RADIS TOMATES POIREAUX MELONS LAITUES

Production depuis le début de la campagne jusque fin mai 2025

Production 2024 15 758 11 812 20 431 2 291 0 1 464

Prévision de production 2025 16 924 12 342 20 077 2 421 0 1 268

Production 2025 17 805 12 472 17 671 2 421 0 1 268

Ecart de production 2025/2024 2 047 660 -2 760 130 0 -196

Ecart prévision/production 2025/2024 881 130 -2 406 0 0 0

 Mois de juin 2025 

 Production du mois en 2024 3 704 2 116 11 818 4 325 3 270 1 898

 Prévision du mois en 2025 4 623 2 219 12 434 5 030 383 2 021

Campagne : en année civile pour le concombre, le radis, la tomate et le melon ; du 1er mai 2025 au 30 avril 2026 pour 
le poireau et la laitue.

Source : SRISE Pays de la Loire - Enquête de conjoncture mensuelle légumes



Stades de commercialisation

Le stade expédition
Les cotations sont élaborées à partir d’enquêtes téléphoniques pour des produits français destinés à des grossistes, 
des centrales d’achat ou à l’exportation. Les prix retenus sont observés à la sortie des stations de conditionnement 
et des entreprises d’expédition. Ils sont dits « logés départ ». 
 
Le stade de gros
Les cotations sont élaborées à partir d’enquêtes en « face à face » réalisées auprès des opérateurs sur des marchés 
physiques : marchés d’intérêt national (MIN) ou assimilés à partir desquels des grossistes approvisionnent différents 
opérateurs servant le consommateur final (commerçants-détaillants, restauration, collectivités…). 
 
Le stade détail
Les relevés de prix se font pour tous les types de produits frais périssables présents dans les grandes et moyennes 
surfaces (GMS). Le panel RNM se compose de 150 GMS  (hyper, super, hard discount, magasin de ville) réparties sur 
l’ensemble de l’hexagone.

Indicateur de marché

Prix anormalement bas et crise conjoncturelle
Les cotations établies par les centres au stade expédition sont utilisées pour le calcul d’indicateurs de marché pour une 
liste de produits composée de 12 fruits et 13 légumes. Ceux-ci permettent de caractériser le marché des principaux 
produits du secteur et d’identifier les situations de crises conjoncturelles de manière objective.  
Le Code rural et de la pêche maritime, dans l’article L611-4, modifié par l’ordonnance n°2019-698 du 3 juillet 2019 - art. 8, 
définit une crise conjoncturelle en ces termes : 
« La situation de crise conjoncturelle affectant ceux des produits figurant sur la liste prévue à l’article L. 443-2 du code de 
commerce est constituée lorsque le prix de cession de ces produits par les producteurs ou leurs groupements reconnus 
est anormalement bas par rapport à la moyenne des prix observés lors des périodes correspondantes des cinq dernières 
campagnes, à l’exclusion des deux périodes au cours desquelles les prix ont été respectivement le plus bas et le plus élevé.»  
 
Nota : la mâche et le radis ne font pas partie de la liste des produits suivis.
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